
 

Homélie du Dimanche 31 Mai 2026 – Fête de la Sainte Trinité – Jn 3,16-18 

Avec tous les chrétiens du monde nous sommes invités à célébrer aujourd’hui, la fête de la Sainte 

Trinité… Or, ce qui est étonnant c’est qu’on ne trouve aucune trace de ce mot dans tous les évangiles, 

ni même dans toute la Bible. Jésus lui-même, qui est venu pourtant pour nous révéler qui est Dieu, 

n’a jamais utilisé ce terme pour en parler. Ce n’est qu’à la fin du deuxième siècle après Jésus (vers 

180) qu’un évêque en a parlé dans une lettre où il présentait sa foi. C’est dire qu’il a fallu du temps 

aux chrétiens pour exprimer leur Foi. Il a même fallu plusieurs conciles pour formuler la Foi telle que 

nous la proclamons chaque fois que nous disons le « je crois en Dieu ». 

Par contre, ce qu’on peut constater en lisant l’Evangile, c’est que, même s’il n’a jamais utilisé ce mot, 

Jésus n’a pas manqué une occasion pour parler de Dieu en le présentant comme son Père, et de parler 

aussi de l’Esprit qui l’animait dans tout ce qu’il disait et faisait. 

C’est donc auprès de Jésus que les apôtres et les autres disciples ont appris à connaître ce Dieu, 

auquel ils croyaient, comme tous ceux et celles qui connaissaient la Bible, mais ils apprennent à le 

découvrir d’une manière nouvelle. Le Dieu dont Jésus leur parlait c’est un Dieu non pas « dans les 

idées », mais quelqu’un avec qui on pouvait entrer en relation, parce qu’il n’était animé que par cette 

volonté d’être lui-même en relation, de se communiquer… C’est ainsi qu’à travers les paroles et les 

actes de Jésus, on a découvert que Dieu est Amour. 

Avec Jésus, les disciples ont compris que cet Amour qui caractérise Dieu n’est pas qu’une idée ou un 

sentiment. Il s’est exprimé d’abord dans la Création du monde, comme Jésus a appris à ses disciples 

à le regarder… Cet Amour il a voulu le communiquer aussi en faisant Alliance avec les hommes, 

comme on le voit tout au long de l’histoire de la Bible. Et quand cette alliance se dégradait, il suscitait 

des prophètes, des sages… pour les soutenir dans cette relation d’Amour. Jusqu’au jour où, pour lutter 

contre les forces du Mal qui lui faisaient barrages, il a décidé d’envoyer son Fils lui-même. « Dieu a 

tellement aimé le monde qu’il a donné son Fils unique, afin que quiconque croit en lui obtienne la vie 

éternelle » : c’est ce que rappelle l’Evangile de ce jour. 

Et même quand ce Fils lui-même a été rejeté, par les forces du Mal, c’est en ressuscitant Jésus, que 

Dieu a voulu communiquer cet Amour, pour nous en faire tous bénéficier. C’est ce qu’il continue 

encore aujourd’hui, en répandant son Esprit dans nos cœurs. C’est ce que nous venons de célébrer 

pour Pentecôte. 

Cet Amour qui se vit entre le Père, le Fils et l’Esprit, c’est cet amour là que Dieu veut communiquer à 

notre monde tel qu’il est en commençant à le vivre à travers ceux qui y croient et qui y adhèrent. Cet 

amour-là qui vient de Dieu, c’est à travers nous qu’il peut se diffuser autour de nous. C’est pour cela 

que nous sommes placés là où nous sommes, là où nous vivons dans le monde. 

C’est cet Amour que nous pouvons nous rappeler, réactualiser, par exemple, chaque fois que nous 

faisons le signe de croix, ou quand nous redisons le je crois en Dieu, ou que nous participons à 

l’Eucharistie… Et surtout quand nous cherchons à être fidèles à cet amour, qui vient de Dieu, partout 

où nous vivons… même si nous n’en sommes pas toujours conscients… C’est ainsi, par exemple, qu’il 

se trouve, cette année, que la fête de la Trinité coïncide avec la fête des Mères. Je crois 

personnellement que l’Amour tel que le vivent les mamans peut être un signe de l’Amour de Dieu. 

C’est ce que les enfants d’une famille qui préparaient la célébration de leur maman m’ont fait 

découvrir, quand ils m’ont dit : « Notre maman nous aime, chacun et chacune, comme nous avons 

besoin d’être aimés ! ». 

C’est bien ainsi que Dieu nous aime. 
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